
Mon silence, 
 
     Je m'asseyais sur ce banc, je choisissais toujours le même. Son coté mal vieilli n'attirait pas. La 
planche était cassée et ne permettait pas que deux personnes puissent s'y asseoir. 
C'est pour cela qu'il me plaisait, je n'aurais pas à faire la conversation à un inconnu, je ne peux pas. 
Cela mélangeait trop la frustration et puis je pouvais m'y laisser aller, somnoler sans crainte d'y être 
dérangé. 
     Mais là, j'avais les sens en alerte. Çà grouillait, sorties de bureaux. Le va et vient rapide de ces 
personnes vacant à leurs occupations sans s'occuper de celui d'à coté. Mouvement rapide et fluide, 
comme une danse qui recommence chaque fin de journée. 
Je me sens loin, isolé. Je vois que certains parlent ou hèlent un taxi, je n'entends pas. Elle a l'air 
pressé, elle est jolie. 
     Je me recentre. Une fourmi est là à mes pieds en train de transporter un morceau de pain que j'ai 
fait tomber. Se mettre à son niveau et ressentir l'environnement. Où est le danger? 
Je pose mon doigt au sol, elle le contourne. A-t-elle entendu? Ou m'a-t-elle vu? 
     J'entends avec les yeux, tout m'alerte, me fait tourner la tête, une couleur, un mouvement. C'est 
bon d'être dehors, je ne raterais ce rendez-vous de fin de journée pour rien au monde. 
 
     Mais il est temps de rentrer. 
     Mon silence, mon repère! 
 
Nathalie 
 
 
 


